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Parole aux anciens 
internationaux
ARMEL ROLENGA : "JE CROIS QUE LES 
PETITS SONT DES HÉROS"

"Je crois que les petits sont des héros. Il 
faut voir comment nous avons dès le départ 
abordé cette Can avec notre inorganisation 
habituelle. La faute à nos dirigeants. Ils 
aiment plus les ambiances dans les hôtels 
que de booster ces jeunes qui étaient dans le 
besoin. Pour la suite de ce tournoi, je pense 
que le Cameroun va écarter l'Égypte et le 
Sénégal fera la même chose face au Burkina 
Faso. Et en finale le Cameroun va gagner".

JEAN-BAPTISTE MAKAYA : "MON 
SOUHAIT EST DE VOIR LE GABON 
GARDER CE MENTAL"

"J'ai été séduit par la prestation et le com-
portement de nos joueurs tout au long de 
la compétition. Il y a longtemps que j'ai 
vu nos jeunes aussi motivés et décidés. 
Mon souhait est de voir le Gabon garder 
ce mental. La reprise du championnat 
national nous permettra aussi de décou-
vrir d'autres talents. En ce qui concerne 
les demi-finales de la Can 2021, je vois 
bien l'Égypte et le Sénégal en finale".

JEAN-CLAUDE DOUCKA : "JE PRONOS-
TIQUE POUR LE BURKINA FASO ET 
L'ÉGYPTE"

"Voici ce que je pense des demi-finales 
de cette Can 2021 au Cameroun. Burkina 
Faso-Sénégal : ça va être un match équilibré. 
Je donne l'avantage à l'équipe du Burkina 
Faso pour son jeu collectif. Mais elle risque 
d'être désavantagée à cause de ses défen-
seurs trop rugueux. Égypte-Cameroun, 
je pronostique l'Égypte. Cette formation 
des Pharaons est montée en puissance. 
Les Lions Indomptables vont souffrir".

Par PSNB
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LES Étalons du Burkina 
Faso et les Lions de la Té-
ranga du Sénégal. Deux 

équipes d’Afrique de l’Ouest 
qui courent toujours après une 
première couronne en Coupe 
d’Afrique des nations (Can) de 
football. Tout en se respectant 
mutuellement, aucune nation, 
depuis 2014, n’a eu raison de 

l’autre. Que ce soit au cours des 
confrontations officielles ou en 
amical, c’est l’équilibre parfait, 
en dépit du fait que le Sénégal, 
par exemple, a toujours façonné, 
depuis des décennies, des talents 
de renommée mondiale.
En trois rencontres donc, les 
Étalons et les Lions de la Téran-
ga se sont toujours neutralisés. 
Ainsi en amical, le 21 mai 2014, 
le Burkina Faso et le Sénégal se 
séparèrent dos à dos (1-1). Et au 

cours du match des éliminatoires 
de la Coupe du monde, le 2 sep-
tembre 2017, le duel des deux 
pays ouest-africains se solda par 
un nul vierge (0-0).
Trois jours après, c’est-à-dire le 
5 septembre 2017, toujours dans 
le cadre des éliminatoires de la 
Coupe du monde, les Lions de 
la Téranga étaient partis tenir en 
échec les Étalons à domicile : 2-2.
Qu’en sera-t-il pour le match 
couperet de ce soir ?

Burkina Faso-Sénégal : parfait 
équilibre au niveau des statistiques

MM
Yaoundé /Cameroun

Le Sénégal s’avance en favori face au Burkina Faso. Ph
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DANS la sélection des 
Étalons du Burki-
na Faso, deux per-

sonnes vivent un rêve fou. Il 
s'agit du coach de l'équipe, 
Kamou Malo et Patrick 
Malo. Ils ont le même pa-
tronyme tout simplement 
parce que Kamou est le père 
de Patrick. Ces deux per-
sonnages vivent une fabu-
leuse histoire. Celle d'être 
qualifiées pour la demi-fi-
nale de la plus prestigieuse 
compétition de football sur 
le continent. Leur objectif : 
aller le plus loin possible et 
essayer de décrocher le titre 
final.
" Mon objectif est atteint 
contractuellement mais l’en-
vie est là pour aller loin " 
affirme le sélectionneur bur-
kinabé. Lequel avait renoncé 
au concours de commissaire 
de police dans son pays pour 
un diplôme d'entraîneur.
À 59 ans, Kamou Malo 
dirige les Étalons depuis 
juillet 2019. En deux ans et 
demi, il a conduit le Burkina 
Faso à la deuxième place des 
éliminatoires de la Coupe du 
monde Qatar 2 022 avec à la 
clef deux matches amicaux 
face aux Fennecs d’Algérie 
et aussi une demi-finale de 
Coupe d’Afrique des Nations 
TotalÉnergies.
Pour le sélectionneur burki-
nabé, le fait d’avoir son fils 
dans sa sélection n’est qu’une 
fierté. " Patrick est un très 
bon joueur. Il fait partie des 
Étalons depuis plusieurs an-
nées, même avant ma prise 
en main de la barre tech-
nique de la sélection en 2019 
", déclare l’ancien joueur de 
l’US Ouagadougou et de 
l’Étoile Filante avant d’ajou-
ter : " Il fait face à une rude 
concurrence dans son poste 
et doit travailler encore dur 
au sein de la sélection. Il a 
joué lors du match d’ouver-
ture car nous avions beau-
coup d’absents à cause de la 
Covid mais il reste l’un des 
joueurs sur qui nous comp-
tons dans le groupe ".

Étalons du Burkina Faso : les Malo, 
une histoire de famille

PSNB (Sce : Caf)
Libreville/Gabon

La famille Malo est bien représentée au Cameroun. 
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